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DER
SCHWEIZER FAMILIENFORSCHER

Le Genealogiste suisse
MONATLICHE MITTEILUNGEN BULLETIN MENSUEL

der schweizerischen Gesellschaft de la Societe suisse
für Familienforschung d'etudes genealogiques

No. 1/2 X. Jahrgang 3. März 1943

Redaction: Dr. Robert Oehler, Bern — Leon Montandon, Neuchätel

Aus einem alten Vermahnlied
«0 userweite Eydgnosschaft
hab Gott vor ougen tag und nacht,
er hat, iich gän ein fryes land,
in dem ir alii notturfft hand.

und alles, das ir handeln wend,
im anfang, mittel und im end,
so volgend Gott in synem wort,
so wirds lieh glingen hier und dort.»

(Fliegendes Blatt aus dem 16. Jahrhundert. Die
Melodie mit einigen Strophen hat Hanns in der Gand
im Heft 1 des «Schwyzerfähnli» 1915 veröffentlicht.)

Notes sur quelques families du Refuge,
eteintes en Suisse

Par Marcel Francillon, Lausanne

Avertissement. Les notes qui suivront, sur un certain nombre
de families protestantes frangaises, venues en Suisse — particu-
iierement en Suisse romande — au Grand Refuge, soit apres la
revocation de l'Edit de Nantes (octobre 1685), n'ont pas la pretention

d'etablir la genealogie complete de ces families. Notre but en

publiant ces notes, relevees au cours de nos recherches pour une
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genealogie de la famille Francillon — destinee k paraitre plus
lard — est de sauver de l'oubli quelques-unes de ces families,
eteintes en Suisse, qui, si elles ne jouerent pas toutes un role mar-
quant, participerent au developpement economique et meme culturel
de notre pays.

Nous tenons ä 1a. disposition des personnes que la question
interesse, la documentation que nous avons reunie sur un certain
nombre d'autres families du Refuge, comme aussi le detail des

sources et des cotes d'archives pour les faits que nous publie-
rons ici.

N.-B. Les indications entre parentheses, suivant les noms de

localites franqaises, ont trait aux departements actuels de la France.

C E L LI E R

de La Cote-iSt-Andre en Dauphine
(Bourgeois de Geneve)

Cette famille, dont le nom s'est Orthographie en Suisse: Ceiller,
Celie, Celier, Cellier, Seiliier et Selber, est originaire de La C6te-St-
Andre (Isere), bourgade qui se trouve ä 50 km. au N.-O. de Grenoble,
dans la plaine de la Bievre, sur la route nationale qui conduit de
Grenoble ä Vienne (Isere).

Suivant l'exemple de nombreux Dauphinois, plusieurs families de
cette region, qui avaient embrasse la Reforme, durent s'expatrier et se

refugierent, entre autres, en Suisse. II ne nous a pas ete possible de
reconstituer son ascendance en Dauphine, les registres paroissiaux pro-
testants de La Cöte-St-Andre ayant, malheureusement, disparu.

I. E 1 i e Cellier, de La Cöte-St-Andre, * vers 1628-29, f et ense-
veli ä Lausanne le 4 avril 1709, äge de 80 ans. (Testaments du 10 juil-
let 1702, regu par Jaques Besson, notaire ä Lausanne, et du 13 juin
1704, regu par Jean-Louis Courlat, notaire ä Lausanne.) II donne la
moitie de ses biens ä sa femme et legue 100 livres tournois ä chacun
de ses enfants.

Refugie ä Lausanne avec sa famille, il y est mentionne pour la
premiere fois le 20 octobre 1687 oü, autorise ä exercer sa profession
de maitre cordonnier, il prend pour apprenti Frangois Gaignard, de
Villardon en Dauphine, pour un an et demi. II figure au recensement
des refugies de 1698, avec sa femme et cinq enfants, subsistant tous
de leur travail. Des 1700, il habite dans la banniere de St-Pierre et, le
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